
LES CHAMPIONNATS DU NORD 
District Terrien 

I.C. LAMBERSART ET U.S. CARVIN 
FONT MATCH NUL 1 A 1 

De nombreux spectateur* ont suffi cette 
rencontre qui a été fort disputes par deux 
équipe* très prés l'une de l'entre. L i n s 
aurait pu remporter la victoire sur le 
leader de son croupe car les avants i Sana 
et or » manquèrent des occasions toutes 
laites. Il est vrai qus les visiteurs ne li­
res* guère mieux et que les lianes d a> 
' .qus des deux clubs ne se mirent nul­
lement en évidence. Las défenses par con­
tre es rirent remarquer 

Dentree U n s qui loue avec le vent 
vient Inquiéter la «Want» de Carvln qui 
connaît quelques moments crluques et 
doit concéder plusieurs corners puis lea 
visiteurs s'organisent mais lusqu'au repos 
il ne sera rien marqué. 

Apres le repos la phrsionomi» du Jeu ne 
changera pas beaucoup. L'Iris marquera 
en fin un premier but et Carvln égalisera 
sur pénalt j suite k une faute de main de 
1 arrière droit local. Peu de faits sail­
lants a signaler au cours d s ostte partie 
ou l'Iris aurait dû battre son chef de fila 
actuel. 

A ROUBAIX. STADE ROUBAISIEN, 
BAT S.0 HALLUIN PAR 1 A • 
Le terrain lourd ne semble pas conve­

nir aux attaquant* roubaïaiena et. tout 
sn s imposant asses nettement au point 
de rue territorial, lea diables verts surent 
-• -and peine a arracber la victoire aux 
coriace* Hallulnola dont le keeper se dls-
: :igua a nouveau en maintes occasions 

Halluln sut quelques reactions très 
dangereuses a son actif, au début ds la 
-wconds mi-temps particulièrement et ces 

irenslves auraient pu être néfastes aux 
Roubalssens qui n'avalent pas encore ou­
vert le score. Ce ne fut. en effet, qu un 
quart d'heure avant la fin. que Oraetard. 
lancé par Hellln. battit le keeper visiteur 
a bout portant. 

1 1 . AKMENTISROISE BAT L'EXCELSIOB 
PAR S A I 

Sur leur terrain, les Armentiérois. en 
grande forme ont. hier, nettement triom­
phe d'une équipe très athlétique et d'une 

- -inique pourtant plu* eollde. Jouant 
avee oceur durant les 00 minutée de >eu. 
malgré un terrain extrêmement lourd. Us 
roussirent. particulièrement durant le 
premier time. a imposer leur Jeu et mal­
gré une défense serrée, seorérent a trots 
reprises. Les avanie tuent une magnifi­
que partie et l'avant centre Wiame fut 
lé grand artisan de ce succès. 

a StARqCgTTE. 0 .8 . tVAXQl'EHAL BAT 
E.S. MOI'VAUX PVK 4 A 1 

Au cours de la partie, lea équipes fi­
rent preuve d'un cran admirable Wae-
qiienal dominait lorsqu'un • loupé * d'un 
Arrières permit au centre avant de « o u -

=> ix de marquer le premier but. La ou-
:emps donnait i avantage a Mouvaux. 

Dèe la reprise Wasquehal dominait tou­
jours et l'inévitsble ee produisit. Un pe­
nalty permit a l'Union de marquer son 
premier but. Toute cette seconde ml-
»mps tut une domination constante de 

waaquebal. et trois nouveaux buts concré­
tisèrent son avantage. 

District Artois 
A GRENAT. A.Q. GRENAT BAT 

U.S. VIEUX PAR 3 A t 
A la 4e minute. Wladek feinte et shoo­

te a u but. Le gardien lèche la balle et 
Wladek. qui a suivi, n'a aucune peine 
a marquer. A la 13e minute. Nœux égalise 
par soc inter droit Weppe. Lee locaux re­
prennent l'avance a la marque par Loi-
bon Il v s 15 minutes de Jeu. 

Ne voulant pas être en reste, les nat­
te-or» attaquent en force et une minute 
après Oenase shoote d environ 30 m è ­
tre* et plsce sous la barre, mettant ainsi 
les deux équipa* a égalité. Le )eu est tou­
jours très vif A la 28s minute. Legay mar-
qjje un Se but pour Qrenay. 

o s se onde tn'-teiflps. e*\etr)sv • érrwpé 
restera sur se» position*' Bn -ee <rai con-
- m e le score, notons toutefole que Ore­

nay eut plue souvent l'avantage. 

A BARLIN 
AS BARLIN bat US. MERICOURT 

Par J S I 
Les Taupes berlinoises ont à nouveau 

prouvé qu'il (sut compter avec elles en 
battant un des favoris. Bartin qui joua avec 
le vent, menait a la mi-temps par 2 A 0. 
buts marque» a ta 35e minute par Grard 
et è la 40e par Pietrowiax. 

Dèe a reprise, les hommes de Mérlcourt 
partirent * fond et marquèrent è la Se mi­
nute oar Novak. mai* égalisèrent s la 23e 
minute par Parent. Bartin réagit et reprit 
l'avantage è la 40e par Hochedez. 

A L I N * . B.C. LINS BAT U S ST-P0L 
PAR S A 1 

Les St-Polois ne tinrent devant lee Len-
aole qu'un* m.-temps qui fut assez par­
tagée avec pourtant un léger avantage 
aux locaux ia défense St-Poloiss «s mon­
trant tre* sur* Len* ouvrit le score A 
la 8e m.nute de Jeu sur penalty trans­
formé par Klaus* : le* avants St-Poloi» 
eurent par la suite i occasion de traduire 
mais turent très imprécis et de plus le 
gardien leneols Evln se montra très or 

La 3e ml-temp*' fut a l'avantage des 
'ensuis C'est ainsi que 4 buts récompen­
sèrent les locaux. 1 par Bouzian. 1 par 
Klaues et 2 par Descsmps. St-Pol réussit 
A sauver l'honneur au cours de cette 
mi-temps 

District Escaut 

A VALENdENNES 
U. S. VALENOBlIfJS-ANZlN 

BAT U. S. ESCAUDAIN 
PAR 4 BUTS A 2 

Velenciennee a fait preuve d'une grosse 
supériorité technique et le score final 
est flatteur pour •aoai.ideln qui fut assez 
netteeaent dominé sur le vaete terrain 
Nungeeeer Pourtant, durant as première 
demi-heure lea vu:leurs s'opposèrent avec 
succès aux assauts des locaux dont lea 
avant* se montrèrent peu heureux. Béai* 
A la 33e minute, sur corner. Dangléant 
reprit et marqua de orée le premier but 
ds as partie. Quelques Instants plus tard. 
pour une main involontaire, b e a u d s l n 
bénéficie d'un coup franc et la sphère, 
bien bottée échoue dans lea filets des 

la mi-temps, le score était 

Peu de tempe après la récriée, sur 
camer. l'avant-centre Bacaudlnois récep-
t.onna et marqua un second but pour 
son équipe Valenciennee donna alors A 
fond et domina copieusement son adver­
saire. Sur penalty, lee Athéniens égali­
sèrent, et. quelques Instants plus tard, 
aiarton. reprenant un centre de son ailier 
gauche, marqua un Se but Puis, l'avant-
centre Valenctannol* Morneau. partant 
seul, c'en alla inscrire le quatrième et 
dernier point. 

Bn résumé, victoire régulière des meil­
leurs. Escaudain ne fit pes mauvaise 
impression, mais l'équipe ne t ient pa* les 
80 minutée 

A VIEUX-CONDB. U.S. VIRUX-TOMM 
ET S.C POLOMA-WAZIBRS 
FONT MATCH NUL : t A S 

Waxiers Joue avec le vent e t tout de 
suite domine nettement pendant un* 

Ï
rende partie de la première mi-temps. 
! ouvre le score vers la 30e minute et 

marque son second but peu de temps 
après. 

Un moment désemparée, les < Chat» 
Noirs » reprennent courage et viennent 
taquiner la défense adverse A la sui te 
d'une descente des locaux. Dubulsson 
shoots. La balle bien envoyée est reprise 
par Martin qui marqua le premier but 
pour les t Chats Noirs s. 

La mi - t emps set sifflé* sur l e score de 
2 a 1 en faveur de Western. Après la 
pause, ce eont le* locaux qui bénéficient 
du vent et dominent leurs adversaires 
pendant le reste du match. 

Cependant dix minutée avant la fin. 
aur faute d'un vuateur. un penalty est 
sifflé e t Kapitan le transforme en but 
égalisa teur. 

A MASNY 
A. S. 8 IN BAT I. C. P. MASNY 

PAR 3 A • 
Lee Slnole » avèrent de sui te les plue 

dangereux. A la 12e minute, ravant -een-
tre visiteur envole sur la barre : le balle 
revient en jeu et le même Joueur qui a 
suivi marque hors de portée d u gardien 
local. 

Voici une série use réaction dee locaux. 
le but chauffe, la défense des bleus veille 
et rien ne passe et o'eet 1* mi-temps. 

Dés la reprise, les verts viennent In-
curaionner chez lee visiteurs. 1 avant-
centre local A cinq métrée botte... au-
dessus. Le Jeu devient dur ; sur action 
personnelle, le demi-droit de bin. Glnet 
marque le second but A la 36s minute 
Uaany réagit bien, mais ne parvient pas 
à sauvsr l'honneur, c'est au contraire 
1 ailler gauche vteitsur qui, sur échappée. 
alourdit le score une minute avant la tin 

A HAUTM0NT 
AS. 0UIBVBBOHAIN bat AS. MAUTM0NT 

Par t a 1 
En première mi-temp». les visiteurs mar­

quent cinq fol* grèce à la supériorité de 
leur ligne d'attaque cependant que le* 
dau montola, constamment dangereux 
manquent de réalissteurs. 

La reprise est plus équilibrée, la défen­
se hautmontoise opère mieux et les deux 
équipes marquent chacune un but. 

A AVION. C.S. AVION BAT 
S.C.P.P WIN0LBS PAR 4 A • 

Dés le coup denvot. Avion obtient un 
corner qui reste QUI. mais peu de tempe 
après, sur uns pssee de Jumera, Antolns 
marqua le 1er out a 35 m. des Dole. La 
mi-temps «st sliflée sur le score de 1 A 0 
en faveur d A v o n 

Après le repos, wingle» engage et pen­
dant un certain lape de tempe, lee Avlon-
nala se voient dominés fortement et Bl-
mends sauva A deux reprise» Isa bol* 
avlonneis. Mais apré smalntes péripéties, 
sur une pease de Mergan. Psquee marqua 
la 3a but. Poursuivant leurs attaquas, les 
Avlonnau* parviennent a élever - score 
sur une passe de Hyla. Antoine marqua 
la Sa but impsraolsment. Peu après les 
locaux obtiennent 3 corners successif* qui 
ns donnant rien, put* Msrgan v e n t de 
faire une descente magistrale, arrêtée par 
la défense adverse. U parvient à paaaer 
A Walzak qui marque le 4e but. 

Notons en p u s t n t de féliciter le demi 
Navrowesl de la merveilleuse partis qu'U 
a fourni au cours du match. 

A SAINT-AMAN D. O. AMANDINOIS BAT 
A.C. CAMBRAI PAR S A 1 

L'O A., renforcé par le centre avant 
Brunot, part A l'attaque dèe le couo d'en­
vol et A la 5e minute marqua son pre­
mier but Les Aniandlnots dominent cons­
tamment et portent la marque A 2 a la 
21e minute, puis quelquee Instants après 

in 3e est signé, toujoucs par la centre 
vant qui fait merveille. Les locaux ins-
rivent un 4e point A la 38e minute par 

Bebert. qui signe encore le Se deux mi­
nutée plue tard, et la mt-temp* est «f -
flée sur le score de 6 buts A 0 en faveur 
des Amandlnola 

La partie reprend de p lus belle, tes 
Olympiens qui Jouent d'une façon mer­
veilleuse, ne laissent rien passif. Api es 
2 minutes d s Jeu. Bebert. eur uns passe 
de 1 ailier, marque le Se but Puis For-
maglio. sur passe de Cartigny inscrit le 
Te il y a 10 minutes que la partie est 
reprise. Toutefois. Oombral. eur une belle 
descente, sauve l'honneur A le 18s minuta 
Maie lea Amandinot*. Infatigable», repren­
nent le cemmsndsment et un 8e. puis 
un i>e but sont marqués et la fin est sli­
flée par l'arbitre, M. Duquesnoy. alors 
qus le 10e but était bien près d'être score. 

District Maritime 

Match Joué sur terrain très lourd de­
vant une nombreuse galerie. Hesdin part 
de suite A l'attaqua ; U domine pendant 
toute la partie, mais les nombreux essais 
qu'U tente sont arrêtés par le gardien 
visiteur qui fut le meilleur de tous. 

A la reprise, le Jeu n'est nullement mo­
difié. Hesdin domine toujours et malgré 
quelques corners de part et d'autre, rien 
ne pa**e. 

C'est ainsi que la fin est solfiée sur 
un score vierge. 

En première mi-tempe, Berck msrque 
sur pénelty. peu après. Neufchétel égslise 

En second* mt-temp*. Neufchétel marque 
in second but Le résultat ne a* tait pes 
attendre et sur cafouillage. Berck égalise 
Peu «pré*, l'ailier droit marque la troi 
sterne but 

H I P P I S M E 

LES COURSES OUIER.., 
^ A VINCENNES... 

PBKMTB»» COURS» — t. Mac Nemara 
(Ohyrisees) : 3. Nuit de Mal IL. Foret-
nal) ; S. Nano Nanette (Jsneen) . — 
G. 7.00 ; p i . 6.00 : 8.00 : 80.00. — 
15 partante. — Paa couru : Nébuleuse EL 
Nlolon. 

DEUXIEMS COOstO. — l. Nonne (M. 
Dsjesn) ; 9. Notre Bserésniie (J-L. Ré» 
vault) ; 3. Navette (A. Porclnal). — 
a 44.80 ; pi.. 11.50 : 4340 8-80 — 
9 restant engagés, tous couru. 

TROISUEMB COUSSB — 1. MnasMtgs 
i» . Céran-Maillard) ; 2. Monsieur M Ma-
tort (L. Porclnal). — O. 11.80 : pi.. 6.80 ; 
5.50. — 1 partants. — pas couru : Moaréa, 
Martin*. 

«UATRIBMB COUB8R. — 1. Mably (S. 
Carré) . 2. Morena (R.-O. Stnsonard) ; 
M. Marceau i Al. Llbeer). — O. 13.00 : 
pU 5 50 : 1400 : 1240. — S restant enga­
gée, tous couru. 

CINQUIRMI OOCBBR. — 1. Messidor 
lOhyrtacoe) : 3. Maurtoo B (Bertho) ; 
3 Mastic (Vanlandeghem). — Q 10.80 : 
p i , 6 50 ; 8.00 : 10.00. — 10 restant entra. 

* SIXTAMaToonaaS. — t . Le Canlgpu 
iH Msason : 3. Léonard (Oayet) 
3 Ksar M (G. ôeoba) . — O. 8 0 0 ; pi.. 
5.50 i 6.50 : 1040. — 10 restant enga­
gée, tous couru. 

SEPTItME COURBE. — 1. Long-pré <B. 
Carré) : 2. Jasmin VTI iPerlberg) ; S. 
Loréal (F. Hlaud). — a . 18.80 ; pi.. 7 50 : 
2840 ; 17 00. — 14 restant engagée, tous 
couru. 

...A NICE... 
PREMIERE COURSE- — 1. Plat de Nerf 

F. Klein) : 2 Prtnoe d'Eoouen I M Fiai , 
n e ) . — O. 19 00 , pi.. 1240 ; 1 8 4 a — 
7 partants. — Pas couru : Bellsslma 

DEUXIEME COURSE. — 1. Wyomlng 
(R. Bat**) : 2. 0*l lmafre «E Mante-
leti : 8. Buland Babe (A. Reinette) . — 
G. 1640 ; p i . 7 00 ; 8 50 : 1100 — 
9 partante. — Paa couru : Veeper. Katch 
Gandava, Aquilon, Axablan Chlef. Duchés* 
oaxah. Alvéole. 

TROISIEME COURSE. — Ecurie James 
Hennés», gagnante : 1. Grey Talk (B. 
Rochet) ; 2. Swsn Song (E. Manteleti ; 
3 Bûcheur (H Glslass) . — G 13 00 : 
pi.. 7.00 ; 8.00 : 7.00. — 8 restant enga­
gé» tous couru. 

QUATRIEME COURSE. — 1. Ingré (M. 
Bonaventure) ; 2. Quatre As (R Dubua). 
— G 7.50 : pi., 550 ; 7.00. — 4 restant 
engagea, tous couru. 

CINQUIEME COURSE. — 1. U n cas ter 
IR. Bâtes) : 2. Sparkling (A. Bateal — 

G. 14.00 : pi.. 10.00 ; 15.50. — 6 partants. 
— Non placée : Alèjo. Mlroso, Thésée. 
Alvéole. 

.ET A PAU 
PREMIERE COURSE. — 1. Amie Llé-

geoie (O. BrUleti : 2. Perreau II (M Dal-
lery) — O. 1140 ; pi.. 7 4 0 ; 7 4 0 — 
7 partante. 

DEUXIEME COURSE. — 1. Merilev (R-
Le Fur) : 2. Flbu (A BUlley) ; S Star 
oi Indla (D. Duveau). — G. 18 80 ; pi., 
8.80 : 11.00 : 9 50. — i l partants 

TROISIEME COURSE. — 1. Rameaux 
(M. Royo) : 2. Adlcbats II (M.P Mal-
treau). — G. 1840 : pi.. 8-00 : 7 4 0 . — 
o partante. 

QUATRIEME COURBE. — 1. Cook ID 
Duveau) : 2 Salvator Ross (A Kallsvi : 
3 Fandango IV (N P e u t ) . — G. 4140 ; 
pi-, 8.00 : 7.50 : 7 00 — 8 panante . 

CINQUIEME COURSE. — Ecurie 4. 
Etrhepure gagnante : 1. Handful (M Dal-
lery ) : 3. Sucrier (R. Le Fur) : 8. Nor-
thumbrla (D. Duveau). — G 73.00 ; 
p i , 23.50 ; 9.00 ; 1100. — 12 partant» 

ON VA CONSTRUIRE 
EN FRANCE 

le canal des deux mers 
On a n n o n c e que la construct ion du 

canal des deux mers, dest iné à relier 
l 'Atlantique à la Méditerranée e n traver­
sant le seul territoire français, vient 
d'être décidée et que les travaux com­
menceront vraisemblablement d a n s trois 
mois . 

Les capi taux seront fourni* par « s 
banques hollandaises. Les frais s'élève­
ront à 16 mill iards, dont 14 mill iards 
de travaux, les 2 autres mill iards d»v»m 
être compensés par des prestat ions four. 
nies par le gouvernement français : 
é change de terrains e t c . . Aucune mes-ire 
f inancière ne sera prise par la France 
pour ces arrérages 

Les travaux seront rieriés à la fols si.r 
tout le trajet du lanal . Il y aura 230 
chantiers , comprenant c h a c u n d e s •om-
pagmes de travail leurs de 250 à 300 ncm-
mes. On emploiera au total, y compris 
les services spéciaux, de 80 à 100 mille 
hommes . 

La largeur du canal sera de 130 mè­
tres, afin d s permettre le passage simul­
tané de Jeux bateaux d e front, rout 
devra être terminé pour la fia de décem­
bre 1942. L ù ' l a i r t sera gérée par une 
société franco-anglo-hollandalM à la ma­
nière du canal de Sues . On ne sai t us» 
encore si les Français auront la majo­
rité. 

Plusieurs hautes personnal i tés anglai­
se s et hol landaises sont a t tendues cet 
tours-ci à ° a r i s pour régler définitive­
ment l'affaire 

LA QUESTION PALESTINIENNE 

LE- COMITÉ SUPRÊME 
ARABE PsARTICIPERA 

AUX POURPsARLERS 
DE U TABLE RONDE 

Beyrouth. 15 — Le comité suprême 
arabe s'est décide en faveur de la parti­
cipation aux pourparlers de la Table 
Ronde, à Londres, au cours des conver­
sat ions d'hier après-midi. Les membres 
de la délégat ion auraient été déjà dési­
gnés, mais la composit ion n'est pas en­
core rendue publique. 

"Voici le sauveur 
de mon estomac" 

O l v o u s a v e e l ' e s t o m a c f a t i g u é , s i 
*•* v o u s souffrez d s brûlure»), de 
r e n v o i s , d e v o m i s s e m e n t s , d e d i la ta ­
t i o n , d 'a igreurs o u autre» m i s e r a s , 
q u i T O U S d o n n a n t u n e d i g e s t i o n péni­
b l e , e eeayae la M a g n é s i e B i a m u r e e 
a p r è s v o t r e p r o c h a i n repas . P i ta iras 
t o u s l e s t r o u b l e s digest i f» d o i v e n t 
l eur o r i g i n e A un e x c è s d'acidi té d u s u c 
g a s t r i q u e e t l a M a g n é s i e B i a m u r e e . 
l e « r a i r e m è d e a l c a l i n , n e u t r a l i s e r a 

MAGNÉSIE 

s a q u e l q u e s w l n a t s e j l ' e x c è s d 'ac id i té 
s t s u p p r i m e r a a i n s i l a c a u s e de v o s 
m a u x . L a M a g n é s i e B i a m u r e e qui 
e s t b i e n to l érée , m e n a s p a r l a s e s to ­
m a c s las p l u s d é l i c a t s , ré tab l i t le» 
fonctions d « l 'appare i l d igest i f . D è e 
lee p r e m i è r e s o o s e s , v o t r e appé t i t 
r e v i e n d r a e t v o u a p o u r r e s m a n g e r 
a v e c l a c e r t i t u d e q u e v o s r e p a s n e 
s e r o n t p i n s e u i v i e d o s d o u l e u r s q u i 
v o u s r e n d a i e n t l ' e x i s t e n c e i m o o m i b l e . 

r ~ P A " * aoaetre et comprimé* * » 
10.- et Prt 1 ( 4 8 grand format écono­
mique. 

BISMUREE DIGESTION ASSURÉE 

TONNERRE 
RADI0PH0NIQUE 

EN MER DU NORD 
(SUIT* OS L * a-RSMIèHg PAO g) 

Ainsi, les pécheurs MsrsJiiIss seraient 
appelés à tuer la s i l ènes d e la mer, car I 
c e qu'on leur i l is i isniteis l l de faire pro­
voquera, s a n s nul doute , quelque «bruit» I 
S U pas pour un peu 1 

D ' A tout d'abord, lieu de supposer 
qne le patron du chalut ier aura autre 
c h o s e B ( s i re qus de rester sagement A 
l'écoute af in de connaître lee desiderata 
d s s o n armateur. 

n faudra donc prévoir A bord l'ins­
tal lat ion d'un haut-parleur qui ampli­
fiera la voix d u patron e t la portera, de 
l'avant * la poupe, t an i t rusa te 

Ensuite , l'on sa i t que la voix d'un ar­
mateur , habitué à c o m m a n d e r à des 
hriiiiiiiaa rudes, n'est t e n e r a l e m e n i Des 
dé jà très douos. 

Bnfln. a-t-on songe que les naxen-
guiers d e la mer d u Nerd traînent der­
rière aux des kilomètres de fi lets ? Quelle 
cacophonie fantast ique va forcer, jus­
qu'en s o n dernier refuge, le grand al­
i ènes d u large 1 

Le ronronnement des machines , le 
s i f f lement d u vent, la voix de la mer qui 
geint sous la Uessurs de l'étrave. les 
coups de la cloche qui e pique » les heu­
res, les appels de s s irènes ne seront plus 
rien è coté du tonnerre rexhophonlque 
qu'on peut déchaîner sur la grande 
bleue, d u jour au lendemain 

Et puis, la T S . F s 'emparent défini 
t tvement de la mer. n'assistera-uon pas 
à la disparit ion dlnaorabratoleg s ignaux 
nocturnes visuels, rut i lants pleins de 
pnéeli e t ne verra-t-on pas de rudes 
gaillards, mar ins d a n s le sang, bien 
ft lut pour le métier, c recales » pour 
connaissances insuff isantes de s mystères 
de l ln fra -rouee e t d e l'ultra violet ou 
pour dal tonisme T 

T e l s seraient les inévitables revers 
d'un incontestable progrès, car nous 
nous souvenons encore des oaroles d'un 
armateur de Oravsllnes, lors du départ 
des Ir'rrtt1*irT il y a quelque 5 ou S a n s : 

- P s s de nouvel les ? Bonnes nouvel­
les. 

C'est la règle Pour combien de temps 
encore, m ê m e pour les pécheurs qui tes­
tent entre Francs s t Angleterre T J. 

Agriculture 
Commerce -

Industrie 
AU STUD-BOOK DU CHEVAL 

DE TRAIT DU NORD 
L'Assemblée générale annuel le aura 

lieu mercredi 18 Janvier, à 14 h JS très 
précises, s a s iège. 15. rue des Vieux 
Murs a Lille MM. les éleveurs fa isant 
parue de la Société sont invités A Assis­
ter A cette importante réunion, laquelle 
sera suivie d'une autre assemble* géné­
rale d u l y n s s s s t de s Slallsjaiisais. 

eia 

MARCHÉS DE LA RÉGION 
A BOULOOlfs. 14. — Poulets, la pièce 

88 fr. : poules, la Basas. M fr ; pou­
lettes. 37 rr. ; pigeon*, la pièce. *.S0 ; 
canards, «s pièce 18 fr. ; oie», la pièce 
80 fr. : dindes. U ptéee 80 fr. : lapina, 
la pièce. 87 (r. : lapina de garenne. 
I l fr. 

cxufk. les 98. SX fr. : beurre, le Kilo 
87 fr. 

Choux, et pièce 1 fr. : choux-fleurs, 
4.80 : poireaux, t fr. ; choux de Bruxel­
les, le kilo 8 fr. : bau-ieote le n u e 4 fr.-

les de terre le s i lo 0.78 . carottes 

Auioord'hm, orenei /'éconf* à... 
30 h. 00 : Lille : 1/3 heure d* comédie 
19 h. 30 : Etsdlo Luxembourg i dep Paria 

Crochet radiophomuue. 
80 n. 18 : Bruxelles Français i La teadlo 

pour Tous i concert varié! 
80 h. 18 : Badlo Strasbourg : Musique 

gale et variée. 
31 h. 18 i Radio Normandie : Uala dep 

le Théétre mun. * • Uunkerqu* 
33 h. 10 : Radio Luxembourg : Concert 

dep 1 Ecole normale de musi­
que A Paris (mus. ds chambre) 

Dtmaim mardi, prenez /'«conte à.... 
18 h. 43 : Poste Psrlsten . Les beaux di­

manches avee Demie. 
30 h. 00 : Bruxelles Français : Concert 

Mozart, 
20 h. 80 : Lille : dep Rouen : Concert 

par l'Asaoe Philharmonique 
20 h. 30 : Paris P.T T : « Pldéllo ». opéra 

de Beethoven. 
21 h. 00 : Radio Luxembourg i Soirée 

théâtrale. 
31 b. 30 : Radio Paris : s La Comédie des 

trois pommes », place radloph 

RADIO P.T .T. NORD A LILLE (347 m.3). 
— Lundi 18 janvier 1939. — 8 h. 30 : Bul­
letin météorologique. — S h. 40 : Dis­
ques. — 7 h. 30 : Silence. - 8 6 . . Con­
cert. — 8 h. 25 i Disques. — 8 n. 40 . 
Disques. — B b. : Informât. — 9 b. 10 : 
Variétés. — 9 h 30 i Emission Radio-
Scolaire. — 10 b. : Disques : Principaux 
extraits de t Guil laume Tell » (Rossinl) 
— 10 h. 80 : Variétés. — 11 h. : Disques 
— 11 h. 36 : Vanétèa. — 12 h. 15 : Emis­
sion économique et sociale. — 13 b- 30 . 
Concert donné par l'orchestre de la Sta­
tion sous la direction de M. Maurice So-
ret Programme : Obéron. ouverture de 
lepéra fantastique : Divertissement — 
13 h. : Bulletin météorologique. — 13 h. 
18 : Cours de Bourse 11er cours des ren­
tes) . — 18 h. 30 : Disques i Chansons. — 
13 h. 30 : Disques i Demi-heure au bal 
d'avant-guerre. — 14 h. : Coure dé la 
Bourse de Lille. — 14 b. 05 : Emission 
économique et sociale. — 14 h. 30 : Con­
cert. — 16 h. 05 i Emission Radio-Sco-
iaire. — 16 h. 35 i Concert donné pai 
l'orchestre de la Station. Programme 
Le Rajah ds Myaore. ouverture : Chan­
son : Au Jardin d'une pagods chinoise 
Sentiers fleuris valse i Suite exotique : 
Aquarelles espagnoles : Werther, tantat-
s ls aur le drame lyrique. — 16 h. 80 . 
Diction. — 16 h t . 46 : Disques — 17 h : 
< La Voix de notre Université »: • Qu'est-
ce que l'observation géographique ». par 
M Delfoiitaine*. docteur en Sorbonna, 
17 h. 20 : Disques. — 17 h. 45 i D'.squi 
— 18 h. : « Nos amis lee livres » eauaaris 
littéraire par M Wsringhlen. — 18 h. 15 
Disque. — 19 h. 20 i Dee carrières «ou­
vrent à vous. — 18 h. 30 - Emission éco­
nomique e t socisls — 18 b. 46 : Cau 
série d'éducation ouvrière : < L Avenir 
d u tourisme populaire » psr M. Vers-
chueren : t Le Syndicalisme allemand > 
(de 1814 a 1888) par M Manisaadjlan. -
19 h. 46 : Disques : orchestre musette. — 
19 h. 30 : Bulletin météorologique. — 
30 b. : Disques Musique légers. — 
30 b. 80 : Depuis Péris i Concert dym-
phonlque donné par l'orchestr* National 
(Direction Manuel Rosenthal — 30 h.30. 
Bulletin météorologique et phyaionomie 
de la Bourse. 

POBTX PARISIEN (812 m. 8 ) . — 
6 h. 30 : disque* — 6 v 50 : Orch mu­
sette. — 1 h. 6 : chansons — 7 h 20 : 
disques. — 8 h. 15 : Eptiemende — 
9 h 7 i Rumbas. — 9 n. 15 : mus variée 
— i l h. 15 : extr de films. — 11 h. 27 : 
disques demandée — 12 h. 6 : disques 
13 h. 45 : Causerie. — 18 h : La Course 
au trésor, avec Dac. — 13 b 10 : sélect 
sur * Normandie ». — 18 h 80 : Orgue 
— 16 h 30 : disques. — 18 h. 16 : Les 
plus beaux poèmes d'amour. — 18 h 35 : 
disques — 19 b. 6 : Vslse chromatique 
— 19 h. 15 : Récréation — 19 h 60 Va­
riété». — 30 b. 10 : Potins de Paru — 
20 h 36 : Fantaisie. — 31 b 8 : L'Heure 
de Ray Ventura. — 22 h. 7 : Bn correc­
tionnelle, de Diamant-Berger — 22 h 85 i 
Causerie. — 23 b : Cabaret Shéhérazade 
— 23 b. 30 : disques 

RADIO PARIS ( 1 u4« m 2 ) . — e n 3 0 : 
disques. — 6 h 15 : gymnastique — 
7 h. : disques. — 7 b. 85 : Cours d Ita­
lien. — S h. 15 : Coron, du ministère 

de la Marine. — 8 h. 30 : disques — 
9 h 10 : Caus. par M H Polies — 8 h 30: 
Contes et poèmes. — 8 h 40 : concert 
— 10 h 46 : L'évolution de quelquee types 
au théétre. — 11 h. : disques — 
12 h 10 : mélodies. — 12 h. 28 : Cause­
ries. — 12 h. 45 : Orch Qoldy — 14 h 
Les poètes et leurs muses. — 1-4 h 16 . 
disques — 15 b 15 : mélodies — 
16 h. 30 : pièce* pour piano. — 16 h 46 : 
Romanciers d aujourd'hui, causerie — 
16 n : Amour ds poste d après le» lettres 
de Verhaeren A sa femme — 16 h 30 : 
disques. .— 17 h. 5 : Laxmé. sél . Car­
men. — 17 h. 20 : disques — 17 h 50 
En flAnant dans les villages de France 
— 18 h. : Chron sociale. — 16 h 7 : 
Chron économique. — 19 h : disques 
— 20 h. : Chron. des livres. — 20 h. 18 : 
Récital de piano. — 20 b 30 depuis 
l'Opéra i cLohsngr ln» . 

PARIS P.T.T. (431 m. 1 1 . - 8 » 30 : 
disques. — 8 h : Drol* administratif — 
8 h. 15 : disques — 8 h 10 : concert 
— 9 n. 30 : Radio éducative. — 10 h. : 
Le Grand Mogol. ouv. : Fragments poéti­
ques. — 10 h. 20 : disques. — 10 h 80 : 
Le danseur travesti, ballet ; Mam zelle 
Nltouche. sélect. — Il h disques. — 
11 h. 20 : Fables de M. Janot. lues par 
l'auteur. — U h 30 : Les Beaux-Arts, par 
M. Dlolé. — 11 h. 40 : par M. Fortola : 
D'où Salomon ttralt-ti ses trésors ? — 
11 h. 50 : concert — 13 h. 30 : mélodies 
— 13 h. 5 : pièces pour pisno. — 18 b 30 : 

ocert — 14 h. 30 : mélodies. — 
30 : Emis» «colalre. — 18 h. : dls-

?ues^v, 16 h. 5 : Le lundi du Jardinier — 
6 h 25" : Strasbourg. — 17 h. B : Les 

romans, causerie. — 17 h 20 : Revenu 
national et charge budgétaire par M. 
tJUno. — 17 h. 36 : Concert d'orgue. — 
18 h. 6 : Chansons pai Mlle Sameon 
— 18 h. 18 : concert. — 19 h. 80 : L'Ins­
titut Pasteur : Les Infiniment» petit* 
chimiques. — 20 h. : mélodies. — 30 h 16 : 
Léconomle allemande, la mobilisation 
Industrielle, par M Mossé. — 20 b. 30 : 
Jo Bouillon et son orch. — 21 h : mus 
de chambre. — 22 h. 80 : disques. — 
22 h. 45 : Théétre cspérantiste : Kantegrlp 
ou L'Industrie pour accidenta, comédie ra­
dloph. de Ch. Schewsebel. 

RADIO NORMANDIE (374 m ) . — 
8 h. 30 : disques. — 6 h 40 : mus. mili­
taire. — 7 h. : gymnastique. — 7 b 15 : 
La route est belle. — 7 h. 80 : mus. lé­
gère. — " h 46 : Chanson* st chanteurs 
— 8 h. : concert — 8 h 15 : L'appel de 
l'Angleterre. — 8 h 40 : L'astrologue — 
8 h. 46 : Mélange mélodieux. — B h. : 
mus. de théétre. — 9 h. 15 : Santé et 
énergie. — 9 h. 30 : Marches célèbres — 
9 h. 46 : Londres la gale. — 10 b. : con­
cert. — 10 h. 16 : Chansons anciennes et 
nouvelles- — 11 h. 18 : Le Tohéco*lov«-
qule. — 11 h. 80 : disques. — 13 h. 
Auditeurs. — 14 h : Mstlnée miniature 
— 14 h 30 : Harmonie A Harlem — 
14 b. 46 : La jeune v e u v e . — 16 h. : dis­
ques demandés. — 16 h. : mélodies. — 
17 h : L'Empire britannique i le Cansds. 
— 17 b. 16 : Quart d'heure des Jeune*. — 
17 h 30 : Chansons — 17 h. 48 : Airs et 
chansons. — 18 b 6 : Emlss enfantine 
— 19 b. : mus légère. — 19 b. 40 : Ac­

tualités sonores. — 19 h. 66 : Crochet 

MÉDAILLE D'HONNEUR 
DES ÉPIDÉMIES 

De r f Officiel » : La médaille d'hon­
neur des Epidémies (médail le d argent) 
e.st décernée S Mlle Laxche M . Infirmié 
re è l'hôpital civil de Cambrai 

MÉDAILLE D'HONNEUR 
DU TRAVAIL 

La médaille d'bonnear du Travail B 
été accordée aux personnes d -aprés : 

S O M M f 
Médaille a-argent. - a l l é Baudimens , 

à Biaches (80 ans de services) : Dicary. 
A Amiens (SI s n s i : Mme Duporge. à 
Rue (30 ans) ; Mme Outreûly A Amiens 
( U ans ) : Mlle Flandrin. è Mnntdidier 
(31 ans) : Mme Robin, a Msrs lass ir t 
(M a n s ) . 

PAS-DE-CALAIS 
Médaille de vermetL — Mlle Topenot, 

S 8aint-Omer (75 a n s ) . 
Médailles d argent. — Mme Cernent, à 

Souaatre (83 ans) : M Devignie . è Lil-
Isrs (M ans) ; M. Devaux. S Arrsa «34 
ans) . Mlle Dutly s Sa in l -Marun-au 
Laert i»0 ans» , M Pui l lemsnt , è Her-
sin-Coupigny (M ansi ; Mile Lebas. à 
Boulùgne-sur-Mer (M ans) : Mlle Mar­
tin, à Saint-Omer (38 ans ) 

NORD 
Médaille ds vermetl. - a i m e M. Bour-

Isrd. à VUlers-Po) (M ans) : M Cheva­
lier, a Douai ( U ans) ; M Quint, è Bou-
vines (50 s n s i 

Médaille d'argent. - Mme Chevalier, 
è Douai (M ans) , Mlle Duchein. è Va-
lenciennes <30 ans) ; Mlle Deprea, à 
Ssu i t -Amand (30 ans) : M Dirveaux, à 
Arment icres (30 ans) : M Puyghe, à 
Haubourdin i30 ans) : Mlle Leroy, è 
La Madeleine <40 ans) ; M Marsnt , 
è Sauu-Andre (30 ans) : Mlle Stordeur, 
à Gognies-Criaussee (32 ans) . M Dan-
berueti. A Lille '2b ans) : M Wallez, à 
Bourlxmrg-Canipagne i3û ansj ; a i l le 
Wéry. A V a i e n c e n n e e i32 a n s ) . 

CONSTIPÉS 
CE SOIR l GRAIN DCVALS 

Résulta» demain maria 

ladiopnonlque. — 20 h AS : Fantalals 
— 20 h 40 : Le coups heureux. Idéal — 
21 h 18 : dep le TnèAtiw municipal d* 
Dunkerque. gala . Caus de M A Uuer 
nut 23 b : Café-concert — 24 h m e 
lodles et mus ds danse 

RADIO 8TKASBOURO (34» m 2) — 
H h 30 i disque» — 6 n 40 gymnasti­
que — 8 h. 18 : eooeert — Il h 60 
concert — 18 h 15 : disques — 16 h 26 
Concert BOUT — 17 h. 5 . Caus eut 
I Agriculture. — 17 h 36 disque» — 
17 h 45 : Récital d'orgue — 18 h 15 : 
Emlss économique — 18 h 30 concert 
— 20 h 16 mus gale i Le Rév* passe . 
Tyrolienne pour clarinette : Valse brune . 
Cn soir chez Psul Llncke ; Java d secor 
déon ; Echo du pays natal — 20 h 50 : 
disques — 21 h : Oroupe d'An social 

RADIO TOULOUSE (328 m. 6) — 
12 h i orch de salon — 12 h 16 : Audi­
teur* — 13 h 45 : marches militaire» — 
18 h i disques — 18 h. 16 : Chanson­
nettes — 18 h. 40 : orcr. d'opérettes — 
19 b : disques — 19 h 30 i Le roi des 
Rouspéteurs, avec Ooumel. — 19 b. 40 : 
concert varié. — 20 h. : Crochet radio-
phonique — 20 h. 30 : Fantaisie. — 
21 h. : Le chansonnier Noèl-Noei présente 
les plus de quinze ans. — 21 h 60 : Va­
riétés — 22 h. 15 : Concert des sudl-
teure. — 23 h. 15 i Orch. PhUharmonl 
qu*. — 23 h 80 ; Marche Alsacienne : 
Comédies musicales- — 23 b 46 : disques. 

RADIO LUXEMBOURG (1293 m ) . — 
6 h. 30. : disques — 7 h. 30 : Bonjour 
1s monde. — 8 h. : concerts anglais — 
II h. : Emisa féminine. — 11 h 23 : dis­
ques dsmsndés . — I l h 50 : Emlss agri­
cole. — 12 h. 5 : concert varié — 13 h 6 : 
Loisirs du monde. — 18 h. 30 : Concert 
avee I accordéoniste Camille Back et le 
quatuor ds mandolines • Carmen Ser-
chla », de Belvaux (Luxembourg) — 
14 h. 16 : concerts anglais. — 17 h. 30 : 
Heure féminine — 18 h. 30 : disques — 
19 h. 10 : La voix du monde. — 19 h 80 : 
Crochet radlophonlque. — "0 h. 10 : Le 
Oala de* Vedettes. — 20 h. 40 i Variété* 
— 21 h 5 : L'Heure de Ray Ventura — 
21 h. 45 i Fantaisie — 22 h. 6 i disques. 
— 22 h 10 : depuis l'Ecole normale de 
musique de Paris, mus. de chambre nar 
le Quatuor A corde* Flrmln Touche. 

BRUXELLES FRANÇAIS (488 m 91 -
12 h. : mus. variée. — 12 h. 30 : Succès 
de films. — 13 h. : disques. — 13 b. 10 : 
Voyage A travers l'Europe. — 18 h. 80 : 
mus. variée. — 14 b : La vie artistique 
— 17 h. : mus. légère. — 17 h 80 : Jean 
Orner et son orchestre. — 18 h : Qu est 
le Wallon ? une 'angue. un dlalscts ou 
un patois r. psr M Oumont. — 18 h. 15 i 
violon — 18 h 45 i Le quart d'heure du 
petit planiste. — 19 h : disques. — 
18 h. 10 : Orch. National de Dantzlg 
— 20 h. 15 : « Radio pour Tous s : con­
cert varié. — 21 h. 46 : Lea grandes In­
dustries de la Belgique : La verrerie, re­
portage — 22 h. 25 : Cycle Schubert : 
mélodies célébrée. — 22 h. 68 : concert. 

L'ASSEMBLEE GÉNÉRALE 
DE L'ASSOCIATION SYNDICALE 

DES SECRÉTAIRES 
Llfc «EBACTIGN 

P a n s . 15. — L Associat ion . 
Professionnelle des Secrétaires de ré­
dact ion a tenu, ce matin son assemblée 
générale a l'issue de laquelle les mem­
bres de le société se sont réunis en un 
déjeuner préside par M Jean Montigny 
qui. au dessert, e célèbre le rôle social 
de la Presse dans les pays libres 

* Dans l'œuvre nécessaire de rénova­
tion nat ionale a-t-il dit i ses auditeurs, 
vous devez jouer par saurs influence 
sur 1 esprit public, un rôle salutaire e n 
vous inspirant sans cesse de cet ax iome : 
la pire ennemie de la liberté, c'est km 
hideuse démagogie , s 

LA GRIPPE 
La grippe n'est redoutable que par s e s 

complicat ions pulmonaires Elle laisse 
souvent des lésions qui produisent. A la 
longue, une affection chroruaue des 
bronches comme l'asthme, le catarrhe 
et l 'emphysème Pour enrayer le mal. un 
seul remède est réellement efficace. 
C'est la Poudre Louis LEORAS oui a 
obtenu la plus haute récompense a 
l'Exposition Umverse lk de 1900 Elle 
calme ins tantanément et guérit progres­
sivement 1 as thme le catarrhe et l'op­
pression Prix de la boite 6 f. 15 (Impôt 
compris) dans toutes les pharmacies 

•M 

L'ASSOCIATION DES ÉCRIVAINS 
COMBATTANTS A TENU 

SON ASSEMBLÉE A PARIS 
Paris. 15. — L'assemblée générais de 

l'Association des écrivains combattants 
s'est tenue ce matin, sous la présidence 
de M Paul OhaH. dans la Salle des Pètes 
du « Journal ». 

Le Bureau de l'Associstion pour l 'an­
née 1939 a été ainsi const i tué : prési­
dent : M. Psul Chak : vice-presldents : 
MM. Emmanuel Boursier. Pierre Chan-
laine. Emile Henriot. André Oervais ; 
secrétaire général : M Roland Charmy ; 
secrétaires adjoints : M Henry Auren-
che : M. Charles Tardleu : trésorier : 
M. Pierre Ladoue. 

Imp «J» Hévéa d» Slord 
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Le Gérant Emile OB3ST 

COEURS 
^ ^ ^ ^ î r éSu/ tfïeufeér 

~~ 71 
— Le baron, murmura Maud nous s 

donné S l'un et s l a u t r e une nouvelle 
preuve de s s grandeur d'àme et de s a 
générosité . 

— Continent ne m'a-t-U pas prévenu 
- s l l sva i t réel lement l'intention de 

nous convier tous les d s u s - des dix 
heures, tors de m s première visite ? 

La jomédlenni ne répondit pas. 
— Pourquoi reprenait l officier pour­

quoi a-Uil attendu mld< pour venir me 
cnerener I Que s est-il donc passé s u 
cours de ces deux heures qui a motivé 
cette décision prise par lut T 

Tout A coup. Claire se leva 
O l e alla rem le coin du Kiosque ou 

se trouvait le petit guéridon en bots des 
Iles, sur lequel la baron Sans-Souci avait 
Jeté la nvwchotr qu'aile avai t f sznasss 

U f é ta i t sfjcore. 

La comédienne le prit, revint v a n 
l ieutenant. 

— Ceci vous sppart ient- i i ? 
Et Jacques, auss i tôt s a n s une minute 

d'hésitation : 
— Oui ce mouchoir est a moi. 
Puis, avec surprise : 
— Comment s e trouvs-t-U ksi 1 

— Parce que. s a n s nul doute, vous 
avex dû l'y perdre hors de votre visite 
de ce mat in . J e l'ai ramassé è l'entrer 
d> kiosque. S m o n arrivée. 

Jacques s'en était emparé 
— Et c'est cette s imple découverte, 

cont inuai t Maud émue , qui A mon avis , 
Bous vaut a ce t te heure la lots d'être 
l'un près d s l'autre. 

— La découverte de os mouchoir 
irous railles Clair* f 

— Mais comment c e l a y 
— Ecoutez. Le baron n s m ' s . d o n n é I 
s u c u n e e x p i a t i o n de sa conduite m a i s 
je le connai ' su f f i samment s présent 
pour ne pas douter, l e vous l s répète de 
se parfaite dignité et d e son admirable 
noblesse de sent iments . 

< Voilà se lon mol. ee qui s'est passé. 

g A la tin de cet te soirée, à laquelle 
je faisais allusion t e : S l'heure, lors­
que le me rendis compte qus vous refu­
siez de venu jusqu'à moi. l'éprouvai 
une telle duuleur que d a n s m s détresse 
d'àme je lurai je crois, qus j 'al lais à 
m o n tour vous oublier. 

e Le baron était présent. 
g n crut s c e serment c o m m e j'y 

croyais moi-même. 
g Mais SOL vent , un présume trop de 

se s forces. 
« U n'en eut pas ainsi pour mol. 

g D supposs qu'en acceptant i amit ié 
qu'il m'offrai' j 'avais oublié le passé 

g Une lo is seu lement je 'ul repariais 
de vous. 

< Ce mat in encore, il é ta i t en droit 
d'estimer jue ja désirais — c o m m e je 
i avais ' déclare - rw p lus vous revoir. 

g Mais, u incident se produisit un 
peu après mon arrivée, un Incident qui 
lui démontra son erreur, qui lut révéla 
mes véritable» sent iments . 

« Ce fut ». raque 1ans M Kl saque que 
i» baron m. faisait visiter je 'amassa i 
ce mouchoir iublie oar vous. 

« O 'ut lorsque moi' ragarr tomba 
•ur le chiftre *ui osa deu 
J - . r . . . les vô tre* l 

* Le baron devina alors ma p e n s é s . 
J e vis mol aussi , son tro ible V com­
prenait ce mn s s usssatt s e moi 

s II crut devoir mt donner une expli­
cation déclara que ee moucnoi i avait 
été oublié pa. un ov ses amis dont le 
nom concordait avee les ini t ia les du 
chiffre. 

g Je n e .U* pas un seul instant dupe 
d t mensonge 

g Mon émotion était si vive qu'elle 
me trahissa-' Le oaron dut m ê m e m e 
soutenir, car je défai l lais 

« C'est a cet te seconde que d a n s son 
esprit, spontanément dut èclO'-e le plan 
qu'il mit au; sitôt « exécut ion et grâce 
auquel nous voici réunis s ce t te heurs. 

— Philippe Beiieuse est le plus géné­
reux l s plus admira bis des a n u s 

— Oui. murmura I* tomédienne qui 
songea i t : 

— Il s du souffru atrocement de ce 
sacrifice j u T a .-enendani juge tout 
s imple tout naturel d'nrenmpUr 

Mais le léftet nuage 4ue cet te pensée 
met ta i t è soi'' iront disparut vite devant 
1» joie Instii'Ctive qu'elle éprouvait de 
revoir Jacques 

Son Ttuouea... a n I x u n m e e u e le 
sental ' mer. l s oauvre 31 sature tou-
tours aimé. 

Elle ne «marquait pas q u i l n'y sva t t 
plus an lui cet te fougue tendr» des 
tours d a u t r e m i a 

.. Q u i ! /ardai i en lace i elle à 
présent p u i n a n t }u'tl était j e r d o n n é . 
q u i l é ta i t » osons u n * 
froideur sun l f l f t s ' l r s t 

Elle le regardait . elle le contempla i t 
- la dérobée. 

Et cela pour l' instant, suffisait à s o n 
bonheur. 

Cependant devant cet te créature de 
charme s t a* beauté, le l ieutenant s'ar-
rachant à d'obsédents souvenirs, un 
instant appesant i s sur lui. se rappela le 
projet q u i l sva i t conçu. 

Il pouvait donner la joie, la joie que 
lui, h é l a s 1 r'éprouvait pas 

En la renaissance de son amour, visi­
blement Mauc Esbly plaçait s a suprême 
espérance. 

Cette suprême espérance U devait , il 
allait s efforcer de la réaliser. 

Par dessus les fleurs et les cr is taux 
é p a i s sur a petite table, u prit de nou­
veau la main de la comédienne Elle la 
lu) abandonna, e n m ê m e t emps que 
l'éclat d e se» veux s'avivait d a v a n t a g e 
encore. 

Jacques jubl iai l la ( sut* rêvée... la 
faute réparable heureusement . 

Jacques appuyait s e s lèvres sur les 
doigts Uédds sur les jolis doigts cap­
tifs de Maud Esbly. 

Et elle frissonnait longuement , dèli-
nieusemenl 1 ce t t e caresse. 

Se s paupières se f e r m a i e n t c o m m e 
sui le plus beau . sur le plus merveil­
leux des - * \ e * ->t une sorte i ex tase 
i l luminait *ur visage 

— J s r q o é s -nurmurait-elie m o n 
lacques a e ) c * ! 

Dans HOC ravi, semsni elle tst trou 
vait nas d'a"tres mut* * prononcer 

i Et, d iv inement n«w*u*s , eue s'aban­

donnai t à la griserie d* l'heure pré­
sente 

Apres un ins tant el le murmura d'une 
voix brisés d'une voix qui semblait 
lo intaine 

— Une minute c o m m e eei le-m rachète 
des a n n é e s d s souffrance. 

Mais le rêve ne peut pas durer tou­
jours 

En s e levant brusquement e n « a p ­
prochant du l ieutenant davantage en­
core la jeune f e m m e allait le taire 
envoler, le beau rêve I 

— Jacques, murmurait-el le. Jacques 
dites-moi que c'en est fini de ce c su-
c h e m a r d a n s lequel l'ai vécu si long­
temps . 

g Dites-mol qu* je ne es connaî­
trai plus c e s souffrances, ces tortu­
res., c e* angoisses sf freuses . s u mi­
lieu desquel les je m e s u i s débattus 

« Dites-moi que l'avenir rachètera 
le passé... e t qu* vous ne m s (ères 
p lus souffrir 

* Jacques.. . dis-mot que tu m'aime» 
encore... que tu m'aimes toujours f 

El is l'avait forcé è se mettre d e b o u t . 
ses jolis bras, nus jusqu'au -oude s'éle­
vaient dé jà a u * épaules de l'officier 
comme pour l'entourer du plus, délicieux 
des colliers. 

Et ses grand* yeux lunvnsux ses 
grands veux d'améthyste cour è tour 
ciairs et sombres tendras et voluptueux 
cherchaient à se fixer aux veux im 
Jacques 

Mais son é lan d* 
Béat tut rompu, 

Les regards de l'officier -lisiblement 
s» détournaient des s iens 

A s s question., à cette question pour­
tant si naturelle il n* répondit pas 

Claire avait vu une rapide pâleur glis­
se! s ses joue*,, un tremblement agiter 
ses lèvres. 

Elle laissait retombei s s * aras 
— Jacques.. . balbutiait-elle encore. 
Mais ce t te fois c'était avee a n x i é t é -

s v e c terreur. 
— Jacques me serais-je trompée t re­

prenait-elle après un instant , et n e 
seriss-vous revenu è moi que. oar 
cruauté, pour me faire sou.'trir davan­
tage encore, pour raffiner u suppléas 
de m a vie ? 

0 secoua l s tête doucement . 
Puis : 

— M s pauvre Claire ! murmuTa-tsU. 
Et encore, après une seconde : 
— Pardonnez-moi 
C o m m e elle svait laissé tomber as* 

mains , tout à l'heure appuyées este 
épaules du l ieutenant. U las lui repre­
nait. 

— Pardonnea-mol si m a rra^onkas 
m'empêche de jouer é ce t te heure, u s * 
comédie indigne d* vous 

s D'autres hommes, en une taule sts-
nute. n'hésiteraient pa* é svttsj.asVre é» 
mensongères déclsrettone 
mol, je n s puis me résoudre 

s e s grands qu'aient e t* 
vous, m e s torts dans B* passé, j e n*» 
jamais , c e p e n d a n t manqué d* stncerlèé 
è votre éVM*». 

(A « U S V B A . 


